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Un soir chaud de I'Inde fabuleuse. Temple taille dans le roc; immense bassin

ou regne le Lotus sacre. A gauche massives partes d'or. Au fond derriere une grille qui relie

entre elles de larges colonnes tine plaine baigne'e par le Gauge. Tout le decor est envahi par

une floraison sauvage; des serpents sacres pendent le long des murailles, des tortues geantes

aux carapaces peintes sommeillent autour de I'eau. Un jeune homme va devenir pretre de la

Divinite. Foule, offrandes: Ceremonie.
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Une femme apporte des paons sur ses epaules, d'autres,des fruits et des

Plus amine (a peine)
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On ote au jeune homme ses vetements profanes et on lui passe la

Quasi lento
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Accelerando
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Avant d'introduire le jeune homme dans le sanctuaire, les pretres se livrent

Large

a une invocation definitive.
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Mais la jeune filla, indiffe'rente a leurs menaces, se met a danser pour

Andantino non lento

reprendre Celui qu'elle aime.
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lis veulent s'emparer d'elle...
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Elle lui rcppelle iours

m.

joies haletantes au bord du Gange, leur double course dans des images d ;odeurs

Aniraando poco a poco

et de poussiere.
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Peu a peu le jeune homme la
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regarde et se trouble. Elle s'en aper9<nt, et sa mimique devient plus rapidej
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Moderato
Colere des pretres. Scandale. On saisit le jeune homme, on Temporte.
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Menaces terribles du grand-pretre a la jeune fille; il lui fait comprendre

quelle va subir un supplice,
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Molto tranquil]
Si lence, la lune miroite sur 1 Bau du bassin
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LtJ, La jeune fille se glisse, se traine le long des murailles,

cherchant une issue... Les grilles lui resistent. Espoir! Une lueur nette raye les

tenebres a linterstice des portes dor. Elle pousse les battants, une porte cede,mais

en pressant

la jeune fille recule, ivre d horreur.
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Molto modcrato
Les monstres et les demons enfermes dans le temple surgissent en un effroyable
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Animando poco a poco



Alors la jeune fille se souvient de la Divinite. Elle tombe a genoux et tend les bras
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Miracle.

Malaise. La lumiere change, les monstres s'arretent comme inquiet s etjse re.

:";f'|j"f.ryiryf.[
Calme Lentement, le bassin s'eclaire.
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La deesse parait. Souriante, grave, immobile, elle a des levres et des onglesdor.

Elle est accroupie au milieu dun jaillissement detamines eblouissantes.
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L index de sa main droite est tourne vers leau; touchant presque la sienne,

et ce_bras_sont bleus_et, suivant_cette_lente montee, la Dieu emerge
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DANSE et SCENE
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effraye par des menaces superbes . lis essayent de le terrasser _

II les evite . II rampe lorsqu'ils sautent et voltige lorsqu'ils rampent

Sur son ordre , les branches des fleurs sauvages se penchent , s'enroulent
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Beaucoup plus anime
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poco rit.

Allegretto leggiero

^ :
(2.

,^J,h,f )f
,

-9

p H
Ijijlu rU. 6 ? c S«r—Hi jLJLk 1 kr-c— ,*—^f\ P Tr i

" Ji_i *
~ 9

tr '''Wp ^J



7«

Le Dieu bleu, a qui la de'esse n'a pas cesse par d'imperceptibles gestes d'or.

donner les details de sa danse, lui montre en souriant les monstres inoffensifs.
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La de'esse brise une etamine de Lotus
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sont maintenant plonges dans une extase immobile.

^ 1° Teinpo (Le double plus vite)

Le Dieu court de l'un a l'autre,

afin d'etre sur de sa puissance
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, Radieux, il tournoie avec une frenesie decroissante et
Tempo (Vivo assai)
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s'accroupit, vainqueur, au milieu des monstres dociles et charmes.

Moderate Lumiere, tumulte; les pretres

rentrent pour constater l'effet de leur vengeance
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A la vue du miracle,

ils tombent la face contre terre. 8
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La deesse ordonne aux pritres de delier la jeune fille.

Allegretto (Espres's ivo e tranquillo)

lis obeissent

en tremblant

Une atmosphere de felicite bouddhique se repand sur toutes choses.
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Aiiimando

Les amants se reunissent et s'etreignent



Seinpre animando
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Un geste plus ample de la deesse fait naitre un gigantesque

En calmant
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Le double plus lent (Maestoso espressivo)

2 5a.

Debout au coeur du Lotus, la deesse
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Le dieu raonte vers le ciel,
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